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Christophe Dubois : Quelle place le Réseau
IDée doit-il occuper dans le panorama des
acteurs de l’ErE ?

Thierno Ndiaye : Il a un rôle de réseau, même
si le terme « Réseau » est assez flou et nourrit
quelques fantasmes. On attend une véritable
action de réseautage, de mise en lien de diffé-
rents acteurs, un espace de dialogue, de
concertation, de mutualisation de pratiques et
de méthodologies. En la matière, inconsciem-
ment, on pense que le Réseau IDée va tout
faire. C’est un fantasme. Il faut dès lors que le
Réseau IDée se spécifie : quel est son rôle, où
il commence et où il s’arrête ? Circonscrire un
cadre évite que les attentes ne soient trop
grandes. D’autre part, il me semble essentiel
que, dans ce cadre, les membres puissent
exprimer des demandes claires pour que leurs
besoins soient rencontrés.

Une autre mission importante du Réseau IDée,
c’est celle d’information et d’accompagnement.
Il faut, une fois encore, définir ce qu’on entend
par « accompagnement », pour ne pas être
suspecté de concurrence avec des associa-
tions membres qui elles aussi accompagnent
les enseignants. L’accompagnement proposé
par le Réseau IDée est bien différent de celui
proposé par d’autres associations. Il vient en
amont de ce que d’autres acteurs comme
COREN peuvent proposer. Le Réseau IDée
prépare et invite les acteurs éducatifs à se lan-
cer, donne une inspiration, une vue globale des
ressources disponibles, notamment associati-
ves, en toute neutralité. Il s’agit de bien com-
muniquer sur cette spécificité, d’autant que
cette période de restriction budgétaire suscite-
ra des arbitrages en matière de financement de
nos activités.

Tu parles de crise économique.
N’engendrerait-elle pas de nouvelles dyna-
miques au sein de notre secteur ?

Alors que c’est justement le moment de se ren-
forcer, la crise économique génère un affole-
ment dans le secteur, où chacun tente de se
préserver, au risque de mécomprendre le rôle
de l’autre. Or, chacun doit identifier ce qu’il sait
faire le mieux, y travailler, et renvoyer vers
d’autres pour des aspects complémentaires.
Le Réseau IDée peut nous y aider dans sa mis-
sion de veille, de prospective, en centralisant
les informations, en suggérant des idées que
nous pouvons nous approprier et expérimen-
ter. Il peut nous aider à anticiper et à nous met-

tre en lien avec d’autres pour apprendre.

Au-delà de ce rôle de veille pour aller vers l’in-
novation pédagogique et la mutualisation,
lorsque l’on parle de crise économique, on
parle aussi de la défense des associations du
secteur. En la matière, IEW est souvent citée,
car elle a fait du lobby et de la défense du sec-
teur environnemental son cœur de métier. Mais
IEW est-elle suffisamment outillée pour que l’é-
ducation ait une place dans ses revendica-
tions? Il faut pouvoir rechercher une alliance
avec IEW et avec d’autres pour pouvoir défen-
dre haut et fort la place de l’éducation comme
porte de sortie de ces crises multiples.

Troisième point que je relie à la crise écono-
mique : le risque de repli identitaire sur notre
sous-secteur. Je pense au contraire qu’il faut
absolument décloisonner. Certes, il faut se
nourrir en interne, savoir qui on est, mais il faut
se relier et s’ouvrir aux autres secteurs (déve-
loppement, santé, etc.), en toute humilité.

Jusqu’à présent, dans sa mission visant à
faire avancer l’ErE dans les politiques
publiques, le Réseau IDée a plutôt choisi
une approche positive de co-construction.
Est-ce que cela doit évoluer vers quelque
chose de plus frontal ?

Il faut une hybridation des deux. Le Réseau
IDée, par son travail et en collaboration avec
d’autres acteurs, a réussi à ce que les préoc-
cupations environnementales aient de plus en
plus de place dans l’éducation. Accompagner
les pouvoirs publics comme vous l’avez fait
pour les Assises de l’ErE DD et maintenant

avec les inspecteurs, pour qu’ils puissent inté-
grer les enjeux de l’ErE et donner une bonne
orientation à leurs politiques, c’est essentiel.

Mais quand il n’y a pas ou plus d’évolution, il
faut pouvoir se faire entendre autrement. A
deux conditions : d’une part, il ne faut pas le
faire seul, et d’autre part, il faut savoir comment
le faire. Le secteur n’a pas vraiment cette cul-
ture revendicative, de plaidoyer. Et lorsque l’on
parle de culture, on parle d’éducation. Nous
devons nous former collectivement. Cette
responsabilité n’incombe pas uniquement au
Réseau IDée. Il faut se préparer, s’outiller, sor-
tir des incantations et mettre tous nos mains
dans la pâte. Nous ne sommes pas encore
équipés. Cela ne se fait pas du jour au lende-
main.

Quelles priorités identifies-tu pour les cinq
années à venir ?

J’en vois trois. Un : requestionner nos métho-
des et pratiques. Deux : une reconnaissance
plus structurelle du secteur dans la mise à
disposition de moyens. Que le budget ErE ne
s’effrite pas. Pour cela, et c’est pour moi la troi-
sième priorité, il faut davantage d’analyses,
d’études pointues orientées de manière pro-
active vers le politique, pour démontrer l’apport,
l’utilité de l’ErE autant dans la préservation de
l’environnement que dans les missions éduca-
tives. Ce service de recherche permettrait d’a-
voir une meilleure assise, de montrer que l’ErE
dépasse notre intérêt associatif, c’est un enjeu
collectif. Il y a là une place pour le Réseau
IDée, personne d’autre ne le fera, et c’est très
profitable pour les membres.

Propos recueillis par Christophe DUBOIS

« Faire réseau : attention aux fantasmes »
En 2013, le Réseau IDée définira son projet pour les 5 années à venir. Parallèlement, des restrictions budgétai-
res se profilent dans tout le secteur. Dans ce contexte, quelles priorités se donner ? Des actions par, pour et
avec qui ? Avant de sonder votre avis (cfr. p.3), voici celui de Thierno Ndiaye, Secrétaire général de l’asbl
COREN et administrateur du Réseau IDée.

Pistes pour financer les projets d’ErE
Alors qu’on nous annonce des restrictions budgétaires dans les principaux ministères dont l’Education relati-
ve à l’Environnement relève, voici quelques pistes alternatives pour financer vos projets. Fonds publics ou pri-
vés, ce sont autant de manières de diversifier vos sources de financement. A noter : nous n’abordons pas ici
les enjeux éthiques liés au financement privé, à vous de lancer le nécessaire débat en interne�
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*Commission Communautaire Française
En Région bruxelloise, pour les associations d’
éducation permanente, qui développent des
actions de création, de diffusion ou d'animation
dont le thème est en rapport avec les objectifs
de sensibilisation suivants :
1. les activités intergénérationnelles;
2. l'animation urbaine et de quartiers; 
3. la formation d'adultes, d'animateurs socio-
culturels et socio-sportifs de quartiers; 
4. l'alphabétisation et l'apprentissage de la lec-
ture; 
5. l'animation interculturelle.
w http://www.cocof.irisnet.be/
nos-competences/education-permanente

A retenir aussi, le financement pour les activi-
tés parascolaires pédagogiques :
w http://www.cocof.irisnet.be
nos-competences/Enseignement/
activites-parascolaires-pedagogiques

*La culture a de la classe
Anim'action est devenu « La Culture a de la
classe».
Ce programme s'adresse aux écoles franco-
phones situées en Région bruxelloise tous
réseaux d'enseignement confondus. Il permet
de développer pendant le temps scolaire des
projets favorisant chez les élèves de l'ensei-
gnement maternel à l'enseignement supérieur
de type court, le plaisir de lire, l'expression
artistique, la citoyenneté active. Les projets
concrétisent des partenariats entre écoles et
associations bruxelloises (artistiques, culturel-
les et socioculturelles). Les projets sont choisis
par des jurys indépendants.
Le programme « La Culture a de la classe» est
géré par le secteur Education à la Culture de la
Commission communautaire française.
Appel à projets 2013-2014 (La date limite d'in-
troduction des projets est fixée au 13 mai 2013
à 17h)
w http://www.cocof.irisnet.be/
nos-competences/la-culture-a-de-la-classe-1

*Crowdfunding (« financement par les
gens »)
Il s’agit d’un mécanisme de financement basé
sur les dons de particuliers ou d’organismes.
Le principe est de créer un site Internet qui a
pour objet de mettre en valeur des projets et
pour lesquels particuliers ou organismes déci-
dent de faire un don. Ce procédé, très répandu
aux USA, est en train de se développer en
Europe. En Belgique, IEW est à l’initiative d’un
projet de site Internet qui verra le jour en octo-
bre 2013 (l’appel à projets sera lancé en juin
2013 !).

*Fondation Roi Baudouin
De nombreux appels à projets sont organisés
par la FRB  visant l’amélioration des conditions
de vie de la population. Les appels sont vastes
et la rubrique « appels-et-concours » du RIDée
relaie les plus pertinents, dans la mesure du
possible (*).
Citons notamment l'appel « Fonds Delhaize
Group » - Appel à projets pour associations sur 
« Comment l’alimentation peut-elle contribuer à
renforcer la cohésion sociale dans les villages
et les quartiers ? » (jusqu'au 23/5/2013)/
w http://www.kbs-frb.be/

La FRB propose également un soutien basé
sur le crowdfunding (cfr ci-dessus), via son 
« compte de projet » : Une association peut
disposer pendant un an, dans le cadre d’un
projet au service de la société, limité dans le
temps et avec un budget clairement réalisable,
d’un compte de projet à la Fondation Roi
Baudouin. Un compte de projet aide l’organisa-
tion ou l’association à récolter de l’argent et est
géré par la Fondation Roi Baudouin. Il permet
ainsi à votre projet d’avoir une plus grande
reconnaissance et une plus grande visibilité. 
w www.kbs-frb.be  - rubrique « un soutien ? » -
cadre de droite « récolter de l’argent par le biais
d’un compte de projet ». 

*Fonds Impulsion politique Immigrés
(FIPI) 
Une opportunité de partenariat avec des
acteurs sociaux. Les activités subsidiables par
le FIPI doivent être destinées à titre principal à
des personnes d’origine ou de nationalité
étrangère, avec une attention particulière pour
les primo-arrivants et pour les femmes. Types
d’activités subsidiées, entre autres : les activi-
tés socioculturelles, la formation des profes-
sionnels travaillant avec un public multiculturel,
etc. 
w http://www.diversite.be

*Fonds Houtman (ONE)
Le soutien à l’enfance en difficulté en CF de
Belgique. 
w http://www.fonds-houtman.be

*Loterie Nationale
Avec les crédits « Loterie nationale », la
Fédération Wallonie-Bruxelles soutient de
nombreux opérateurs oeuvrant, notamment,
dans le domaine culturel (dont l’éducation per-
manente) ou de la jeunesse (dont les OJ).
w http://www.loterie.cfwb.be/

La Loterie Nationale elle-même sponsorise de
nombreux projets, notamment sociaux ou envi-
ronnementaux. 

w http://www.loterie-nationale.be/FR/
Sponsoring/default.aspx

*Mécénat d'Entreprise (en Belgique)
Voici un site destiné aux associations afin de
faciliter leur accès aux entreprises mécènes.
Leur soutien peut être financier ou la mise à
disposition de leur compétence (en matière
d’assurance, de communication, de logiciels
informatiques, etc.) Parmi les quelques entre-
prises présentes, 25 ont l’environnement dans
leur « plan d’action ».  Reste l’épineuse ques-
tion éthique�
A découvrir sur 
w http://mecenatdentreprise.be/

*Prix Paul Duvignaud
Son but est de permettre l'éclosion de projets
d'éducation permanente, centrés sur l'environ-
nement (y compris l'environnement naturel), en
Région de Bruxelles-Capitale. Montant : 
2500€ Il est organisé tous les ans, avec un
thème particulier à chaque édition. Edition
2013 : « La ville écosystème ». Echéance, le
31 mai.
w http://www.centrepaulduvigneaud.be/
prix.htm

*Prométhéa - Prix Bruocsella
Un soutien financier est apporté à un lauréat
(25000€ éventuellement partagé entre 2 ou 3
lauréats) pour  un projet concret qui contribue à
l’amélioration de l’environnement urbain  en
Région de Bruxelles-Capitale. Prométhéa asbl
a pour mission le développement du mécénat
d’entreprise dans le domaine des Arts et du
Patrimoine. Prochaine échéance en mars
2014. 
w http://www.promethea.be/

*Fonds Solmido
Le Fonds Solmido a pour objectif de soutenir
financièrement chaque année une ou plusieurs
associations ou personnes qui développent
des projets d’intérêt général dans le domaine
de la santé, de la formation, de l’enseignement
ou de l’aide sociale dans la région caroloré-
gienne. Le Fonds soutiendra un ou plusieurs
projets pour un montant total de 10.000 €.
Introduction des dossiers jusqu’au : 
01 octobre 2013
w http://www.kbs-frb.be/
fund.aspx?id=293606&langtype=2060
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* Consultez régulièrement la
rubrique « appels-et-concours» :
www.reseau-idee.be/
appels-et-concours/


